
Biographie  
Tarcisius est un jeune martyr romain qui a vécu au IIIème siècle après JC. En ce temps là, 
l’empereur Valérien persécute les chrétiens. Tarcisius, défini comme l’acolyte des catacombes, 
fréquente régulièrement celles de Saint Calixte. Tarcisius profite de sa jeunesse (pensant qu’on ne 
le soupçonnerait pas) et se porte volontaire pour porter le corps du Christ aux prisonniers. 

Il refuse de montrer aux gardes ce qu’il porte et protège la Sainte Hostie de toutes parjures. Mais, 
un jour qu’il effectuait son trajet, des païens sur la voie se rendent compte que le jeune garçon 
cache quelque chose. Ils tentent de le dérober mais Tarcisius résiste coûte que coûte. Les païens 
finissent par le jeter à terre et le lapident. 


Un officier romain (tout juste converti) tente de le secourir mais il est trop tard. Il amène son corps 
à un prêtre. Sous ses mains encore serrées contre son corps se tient un tissu rempli d’hosties.


Le jeune martyr est enterré dans les catacombes de Saint Calixte. Sur son épitaphe, placé par le 
pape Damase, on peut traduire ainsi les 4 dernières lignes : 


“Tarcisius portait les sacrements du Christ. 
C'est alors qu'une troupe d'excités le pressa de les montrer aux 
impies. 
Il préféra donner sa vie plutôt que de montrer 
à ces chiens enragés les célestes membres.” 
Le pape Damase y a aussi inscrit l’an 257. Ce sont les seuls écrits 
que nous tenons de sa vie. 


Il est devenu le saint patron des enfants de choeur et des premières 
communions.


Les papes parlent de St Tarcisius :
[Benoît XVI aux servants d’autel, 4 aout 2010] 
Qui était saint Tarcisius? Nous ne disposons pas de beaucoup d’informations. Nous sommes 
dans les premiers siècles de l’histoire de l’Eglise, plus précisément au troisième siècle ; on 
raconte qu’il était un jeune homme qui fréquentait les catacombes de Saint-Calixte ici à Rome et 
qu’il était très fidèle à ses engagements chrétiens. Il aimait beaucoup l’Eucharistie et, de divers 
éléments, nous concluons que, probablement, il était un acolyte, c’est-à-dire un servant d’autel. 
Dans ces années-là, l’empereur Valérien persécutait durement les chrétiens, qui étaient contraints 
de se réunir clandestinement dans les maisons privées ou, parfois, également dans les 
catacombes, pour écouter la Parole de Dieu, prier et célébrer la Messe. Même la tradition 
d’apporter l’Eucharistie aux prisonniers et aux malades devenait de plus en plus dangereuse. Un 
jour, alors que le prêtre demanda comme d’habitude, qui était disposé à apporter l’Eucharistie 
aux autres frères et sœurs qui l’attendaient, le jeune Tarcisius se leva et dit: «Veux-tu que je m’en 
charge?». Ce garçon semblait trop jeune pour un service aussi exigeant! «Ma jeunesse — dit 
Tarcisius — sera le meilleur abri pour l’Eucharistie». Le prêtre, convaincu, lui confia le précieux 
Pain en lui disant: «Tarcisius, rappelle-toi qu’un trésor céleste est remis entre tes faibles mains. 
Evite les chemins fréquentés et n’oublie pas que les choses saintes ne doivent pas être jetées 
aux chiens ni les perles aux cochons. Protégeras-tu avec fidélité et assurance les Saints 
Mystères?». «Je mourrai — répondit Tarcisius avec fermeté — plutôt que de les céder». En route, 
il rencontra des amis qui, s’approchant de lui, lui demandèrent de se joindre à eux. A sa réponse 
négative — ils étaient païens — ils devinrent soupçonneux et insistants et ils se rendirent compte 
qu’il serrait quelque chose sur sa poitrine qu’il semblait défendre. Ils tentèrent de la lui arracher 



mais en vain; la lutte se fit de plus en plus acharnée, surtout lorsqu’ils apprirent que Tarcisius était 
chrétien: ils lui donnèrent des coups de pied, lui lancèrent des pierres, mais il ne céda pas. 
Mourant, il fut apporté au prêtre par un officier prétorien du nom de Quadratus, devenu lui aussi, 
clandestinement, chrétien. Il y arriva sans vie, mais il serrait encore contre sa poitrine un petit 
morceau de lin contenant l’Eucharistie. Il fut enterré immédiatement dans les catacombes de 
Saint-Calixte. Le Pape Damase fit apposer une inscription sur la tombe de saint Tarcisius, selon 
laquelle le jeune homme mourut en 257. Le Martyrologe romain fixe la date au 15 août et dans le 
même Martyrologe est rapportée une belle tradition orale selon laquelle, sur le corps de saint 
Tarcisius, on ne retrouva pas le Très Saint Sacrement, ni dans ses mains, ni dans ses vêtements. 
On raconta que le pain consacré, défendu par sa vie par le petit martyr, était devenu chair de sa 
chair, formant ainsi avec son propre corps, une unique hostie immaculée offerte à Dieu.


Chères servantes et chers servants d’autel, le témoignage de saint Tarcisius et cette belle 
tradition nous enseignent l’amour profond et la grande vénération que nous devons avoir pour 
l’Eucharistie: c’est un bien précieux, un trésor dont la valeur ne peux pas être mesurée, c’est le 
Pain de la vie, c’est Jésus lui-même qui se fait nourriture, soutien et force pour notre chemin de 
chaque jour et route ouverte vers la vie éternelle, c’est le don le plus grand que Jésus nous a 
laissé.


Je m’adresse à vous ici présents et, à travers vous, à tous les servants d’autel du monde! Servez 
avec générosité Jésus présent dans l’Eucharistie. C’est une tâche importante, qui vous permet 
d’être particulièrement proches du Seigneur et de croître dans une amitié vraie et profonde avec 
Lui. Conservez jalousement cette amitié dans votre cœur comme saint Tarcisius, prêts à vous 
engager, à lutter et à donner la vie pour que Jésus parvienne à tous les hommes. Vous aussi, 
transmettez aux jeunes de votre âge le don de cette amitié, avec joie, avec enthousiasme, sans 
peur, afin qu’ils puissent sentir que vous connaissez ce Mystère, qu’il est vrai et que vous l’aimez! 

Chaque fois que vous vous approchez de l’autel, vous avez la chance d’assister au grand geste 
d’amour de Dieu, qui continue à vouloir se donner à chacun de nous, à être proche de nous, à 
nous aider, à nous donner la force pour vivre bien. Avec la consécration — vous le savez — ce 
petit morceau de pain devient Corps du Christ, ce vin devient Sang du Christ. Vous avez la 
chance de pouvoir vivre de près cet indicible mystère! Vous accomplissez avec amour, avec 
dévotion et avec fidélité votre tâche de servants d’autel; n’entrez pas dans l’église pour la 
célébration avec superficialité, mais préparez-vous intérieurement à la Messe! En aidant vos 
prêtres dans le service de l’autel, vous contribuez à rendre Jésus plus proche, de manière telle 
que les fidèles puissent le sentir et s’en rendre compte avec plus de force: Il est ici; vous 
collaborez afin qu’il puisse être plus présent dans le monde, dans la vie de chaque jour, dans 
l’Eglise et en tout lieu. Chers amis! Vous prêtez à Jésus vos mains, vos pensées, votre temps. Il 
ne manquera pas de vous récompenser, en vous donnant la vraie joie et en vous faisant sentir où 
est le bonheur le plus complet. Saint Tarcisius nous a montré que l’amour peut nous conduire 
jusqu’au don de la vie pour un bien authentique, pour le bien véritable, pour le Seigneur.


A nous probablement, le martyre n’est pas demandé, mais Jésus nous demande la fidélité dans 
les petites choses, le recueillement intérieur, la participation intérieure, notre foi et l’effort de 
conserver présent ce trésor dans notre vie de chaque jour. Il nous demande la fidélité dans les 
tâches quotidiennes, le témoignage de Son amour, en fréquentant l’Eglise par conviction 
intérieure et pour la joie de sa présence. Ainsi pouvons-nous aussi faire savoir à nos amis que 
Jésus est vivant. Dans cet engagement, puisse nous aider l’intercession de saint Jean-Marie 
Vianney, dont c’est aujourd’hui la fête liturgique, de cet humble curé de France, qui a changé une 
petite communauté et a ainsi donné au monde une lumière nouvelle. Que l’exemple des saints 
Tarcisius et Jean-Marie Vianney nous pousse chaque jour à aimer Jésus et à accomplir sa 
volonté, comme l’a fait la Vierge Marie, fidèle à son Fils jusqu’au bout. Merci encore à tous! Que 
Dieu vous bénisse en ces jours et bon retour dans vos pays!







Ressources pour aller plus loin :  

Livres 
- Saint Tarcisius, martyr de l'Eucharistie, Odile Haumonté, Editions Téqui

- Le petit Tarcissius, Collectif, Editeur Petrus A Stella


Les catacombes de St Calixte, à Rome - où est probablement enterré Tarcisius et où on peut 
retrouver l’épitaphe faite par le pape Damase dans une des basiliques. 


L’application GoRome ! - développée pour Android et iOS pour le pèlerinage des servants 
d’autels à Rome, la première partie jeu dont Tarcisius est le personnage principal, est toujours 
d’actualité et peut être faite de chez soi  

Amour des sacrements et de l’Eglise  
"Dans l’Église, sainte et composée de pécheurs, tu trouveras tout ce dont tu as besoin pour progresser vers 

la sainteté. Le Seigneur l’a remplie de dons par sa Parole, par les sacrements, les sanctuaires, la vie des 
communautés, le témoignage de ses saints, et par une beauté multiforme qui provient de l’amour du 

Seigneur." [Gaudete et exultate n°15] 


Tarcisius, saint patron des servants d’autels, nous rappelle la valeur inestimable des sacrements, qui 
rendent visible au cœur de nos vie le don gratuit de Dieu et son Amour pour nous !


 


👉  Et toi, quelle importance donnes-tu à l’Eucharistie et aux sacrements ? Comment es-tu aussi 
porteur du Christ pour le monde après avoir communié ?   👈  

D’autres thèmes à creuser avec Tarcisius : 

« Être porteur du Christ » 

Porter la communion aux malades et aux prisonniers 
Témoin/Martyr 

Servir à l’autel / service des autres

https://fr.wikipedia.org/wiki/Catacombe_de_Saint-Calixte
https://play.google.com/store/apps/details?id=de.cim.gorome&hl=fr



